
Le  XIXème  siècle  est  celui  de  l'industrialisation.  La
production se développe dans des usines (et dans les mines)
grâce  aux  nombreuses  innovations  mécaniques  et  à  la
formation  de  la  main-d'oeuvre  ouvrière.  Ce  processus
bouleverse toute l'Europe.

Les sociétés à l'âge industriel



I/ Les conséquences économiques et sociales de l'industrialisation

A/ Des inventions qui bouleversent l'économie

L'industrialisation  débute  en  Angleterre  à  la  fin  du  XVIIIème  siècle.  Elle
s'appuie sur une nouvelle source d'énergie (le charbon) et  sur la machine à
vapeur, utilisée dans le textile, la métallurgie* et le chemin de fer. Elle se diffuse
en Europe au milieu du XIXème siècle puis connaît une seconde poussée à
partir  des  années  1880,  avec  de  nouvelles  sources  d'énergie  (électricité  et
pétrole).

La  production  augmente  et  se  mécanise.  Des  milliers  d'ouvriers*  et  des
ingénieurs  travaillent  dans  des  usines.  Les  prix  baissent  et  les  produits
s'échangent plus facilement.

Le développement des usines, l'achat des machines ou la construction des
lignes ferroviaires sont  financés par les banques qui  prêtent  de l'argent.  Les
entreprises émettent aussi des actions*.



B/ Une nouvelle hiérarchie sociale

Les paysans forment encore la majorité de la population. Leur vie et leur
travail sont transformés par la mécanisation et les engrais.

La place des ouvriers grandit. Un autre groupe social se développe grâce à
l'épargne et  à l'instruction:  les classes moyennes* (employés de banque,  de
magasins...).

L'industrialisation entraîne l'essor de la bourgeoisie* d'affaires, enrichie par
le commerce et la banque. Elle devient la classe dirigeante.

Les paysages des régions industrielles sont marqués par la sidérurgie et les
mines. Ce sont les "pays noirs"*. Si l'industrie rurale reste majoritaire, les usines
font désormais partie du paysage.



C/ Croissance, modernité et crise

Le niveau de vie augmente dans les sociétés européennes et  le progrès
technique offre une existence plus confortable.

Les ouvriers sont de plus en plus salariés* et dépendent d'un patron, au lieu
d'être indépendants (comme les artisans et les agriculteurs).

Les ouvriers organisent des grèves* et des manifestations, pour demander
une amélioration de leurs conditions de travail.  Grâce à des lois sociales, ils
forment alors des syndicats* pour défendre leurs intérêts et leur sort s'améliore.
Mais les crises* économiques ralentissent l'activité des entreprises et créent du
chômage.  
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Grève :  arrêt volontaire du travail, pour revendiquer des améliorations des conditions
de travail.

Ouvrier : travailleur qui éxécute un travail manuel pour le compte d'autrui, en échange
d'un salaire.

Salarié : travailleur qui reçoit un salaire.

Syndicat : association qui défend les travailleurs.

Action :  titre de propriété d'une entreprise. Une action peut être achetée ou vendue.

Bourgeoisie:  groupe  social  qui  n'exerce  pas  un  travail  manuel  et  qui  dispose  de
revenus importants (banquiers, patrons...)..

Classe moyenne : groupe social intermédiaire entre la bourgeoisie et la classe ouvrière

Crise: moment où un équilibre est rompu. Politique, sociale ou économique, elle peut
entraîner des violences. 

Métallurgie : industrie de fabrication et de transformation des métaux. 

Le vocabulaire



II/ Les transformations de l'Europe

A/ De nouvelles façons de penser la société

Avec l'industrialisation, plusieurs idéologies politiques voient
le  jour.  Elles  cherchent  à  interpréter  la  société  et  ses
transformations:

Le  libéralisme  refuse  l'intervention  de  l'Etat,  défend  la
propriété  privée  et  veut  laisser  les  industriels  libres
d'entreprendre.

Le socialisme dénonce l'exploitation des plus pauvres par la
bourgeoisie et souhaite la révolution du prolétariat.



B/ Révolutions, droit au travail et nationalités

En France, les bourgeois et les ouvriers se retrouvent unis dans
leur opposition contre le roi de France Louis-Philippe. La révolution
de 1848 met en place la deuxième République. Celle-ci instaure le
droit au travail pour les ouvriers. Pour lutter contre le chômage, les
ateliers nationaux fournissent obligatoirement un travail et un salaire
aux ouvriers parisiens. Mais l'expérience dure seulement trois mois.

Cette  même  année,  ailleurs  en  Europe,  les  partisans  du
libéralisme et  les  défenseurs  des nations se révoltent  contre  les
dirigeants: c'est le Printemps des Peuples. Le sentiment national se
développe, par exemple, chez les Allemands qui vont réclamer un
Etat uni regroupant tous leurs compatriotes (idem en Italie).



C/ Croissance démographique et émigration

En 1900, l'Europe compte 400 millions d'habitants contre 180 M
en 1800. Cette forte croissance démographique s'explique par la
baisse de la  mortalité,  grâce aux progrès de la  médecine et  de
l'agriculture. Les villes se développent rapidement, alimentées par
l'exode rural.

Beaucoup d'Européens choisissent de traverser les océans vers
les  "pays  neufs"  (Etats-Unis,  Brésil,  Argentine)  et  les  colonies
(Canada, Australie). Séduits par le rève américain ou attirés par la
ruée  vers  l'or,  55  millions  d'européens  quittent  définitivement  le
continent.  L'émigration  italienne  et  irlandaise  vers  l'amérique  du
Nord est particulièrement forte.



Une Europe transformée au XIXème siècle

Une nouvelle répartition
de la population

-croissance démographique

-exode rural

-émigration

De nouvelles idéologies

-socialisme

-libéralisme

Des mouvements sociaux
et nationaux

-question ouvrière

-droit au travail

-printemps des peuples



L'émigration : changement définitif de lieu de vie.

L'exode rural : départ des habitants des campagnes vers les villes.

Libéralisme économique : idéologie en faveur de la libre entreprise, opposée à
l'intervention de l'Etat dans l'économie.

Le printemps des peuples : nom donné aux révolutions de printemps 1848
dans plusieurs pays d'Europe.

Le prolétariat : classe sociale composée de ceux qui n'ont que leur force de
travail pour vivre (ouvriers, salariés agricoles...).

Le sentiment national : sentiment d'appartenance à une nation.

Le socialisme : idéologie qui dénonce l'organisation de la société industrielle et
qui souhaite la mise en place d'une société plus égalitaire.

Le vocabulaire



Les biographies du chapitre

Carl Benz (1844 -1929)

Industriel allemand qui invente la première 
voiture à moteur en 1886.
Il est à l'origine de la marque Mercedes-
Benz.

Jean Jaurès (1859-1914)

Homme politique français. Il est socialiste 
et soutient les grèves des mineurs. Il 
fonde le journal l'Humanité.



Karl Marx (1818-1883)

Philosophe et économiste allemand. Il 
commente la révolution de 1848 puis 
rédige Le Capital dans lequel il théorise la 
lutte des classes.

Emile Zola (1840-1902)

Auteur français de romans sur la société 
industrielle. Ses ouvrages décrivent la vie 
des ouvriers et de la bourgeoisie.


